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QUOTIDIEN POLITIQUE ET FINANCIER DU 

La guerre sur mer L'Espagn 
de g~'l"È 

ruit une marine 
puissante 

Que sont les mines «magnétiques» 
et comment les draguer ? 

La Belgique a officiellement 
protesté contre le projet 

de représailles britannique 
-----

Elle a nota1nment 4 cuirassés 
chantiers ---··- de 35.000 tonnes en 

On compte utiliser pour les 
repêcher des cherche-mines en bois 

L'émotion est générale 
les neutres 

parmi -·~·~· --
Madrid, 24 - Dans les chantiers d'EI 35.000 tonnes, 14 croiseurs de 15.000 

Ferrol del Caudillo on est en train de tonnes, 14 sous-marins et 14 destro­
construire 50 nouvelles unités destinées 
à la flotte espagnole dont 4 cuirassés de 

~ 

Des precisions ~uifi~ces contmenc.:ent traction magnétique. Bruxelles, 25. - Le gouvernetnent dt?btruction du t 'l'erukuni .Maru >. Le 
à ètrP- fournies ~ur Jes nouvelles métnodes1 L'emploi de ces dragueurs serait siinpli- belge a re1nis hier soir à Londres une journal ajouLe que si le gouvernement 
techruque• unlisées par l'Allemagne dam fié par !. fait que les mines magnétiques note de protestation analogue à celle de de 'l'ok.io, inflige un blame au gouver­
/a 11uerre navale contre J'Anllleterre. 1 doivent être mouillées en eau peu profoa- la Hollande. Elle est conçue en termes nement allemand il aura stigma.tu;é ce-

Nous a~ns dit hier que les mines qui de pour qu'elles soient efficaces. Les dra - très énergiques. lui-ci comme coupable de la guerre par 

y ers. 

l e progran11nc Ju nouveau cabinet rou1na1n 

Pui.x· et 1teul1·alilé à l'exlé1·ieu1·, 
co1ico1·de 1iatio1iale el j ttstice 

sociale à l' i1ilérieu1· 

ont fait récemment tant de rava11es et' gueurs de mines vont préalablemtnt tra- Sans vouloir discuter la légitimité des mme~ sans d.Jscrun.ination. Si l'okio dè­
continuent d'ai/Jeurs à en faire ont hé po-1 va1ller à cieux ayant entre eux un câble é- méthodes de représailles envisagées par olarait que la responsabilité retombait 
stles par avions. Des dépêches de source1 lectrique qu1 attirerait lès mmes et ks fe- la Grande-Bretagne, la note rappelle la sur l'Angleterne, il deVTait aJOuter que 
an11/a1se sillnalent même que l'on a vu de;1 rait exploser. De mème, les dragueu.-- de déclaration de Paris de 1856 en vertu de celle-ci minait d'autres zones que cel­
hydravwm amérir aux abords des ports1 mmcs emploieraient dts équipements qcu laquelle toutes mesures de représailles les qu'elle indiquait comme minées. 
anglatS où ils posaient les mines tout corn' atteindraient Je fond de la mer et dont un prises contre un belligérant ne doivent D'une façon ou d'une autre, il ris -
me Je feraient de,:, 'P{Jse-mines ordinaires.! contact av\...c une mine ferait exploser cet- pas être de 11ature à causer du tort aux querait de paraitre manquer d'amitié 

1 Bucarest, 25. - Le nouveau cabinet! promesses les plus belles. 
On précise d'a"t,.e part que ces mines te dernière.> neutres. pour J.'un ou l'autre camp, ce qui pour-

eraient électro-mallnétiques. 1 La même dépêche a1oute sallement que UNE DEMARCHE PARALLELE Â rait eut.rainer le Japon da.ns :la guerre. a prêté serment hier, en présence du Au milieu des troubles et de la guer-
1 • • Roi. . , 1 re qui affligent les peuples d'Europe, Que sont ces nouveaux engins ? Un Jes milieux bien informés ;ont convamcus PARIS j C'est pourquoi, dit le JOUl'IUW, le gou- M ""'ta t 

c!p/Jalxm~eur de l'~Evenmll Standard >a1 que l'A/lema11ne mventera chaque Jour de Paris, 25 (A.A.} - M. Daladier a re- vernement, après en avoir coniéû a- . · ,,.. rescu a prononce _a cc te oc-1 nous avons le devoir de rendre •la Rou-
cru pouvoir /'expliquer. 1 nouveaux moyens. çu hier l'ambassadeur de Belgique. ! vec les n~utre~ et en particulier avec cas1on une allocution. Il a dit, en subs-, ma.nie florissante sur Je plan matériel 

On sait que Jes mme• ordinaires sont LES DJ:>RN!ERES VIOTIMES Aucun communiqué ne fut publié. ! l'Italie, se contentera de déplorer la tance : . . . et sur le plan moral. Je ne doute pas 
fixées au fond par une ancre et qu'e//es 1 Londres, 24 - Le vapeur Mangal1>r, de Les milieux informés croient savoir perte du bateau sans la commenter. Le nouveau cabmet, emanation du, que le nouveau cabinet sera le gardien 
,.,nt retenue• ~· Jeur câble - rori,, - à 8.~86 tonnes a heurté une mme sur la cô- l' bass d belge renu"t l h, le front de la renaissance populaire, sous

1 
fidèle des lois et fera son devoir. 

~ que am a eur e uiOX 1 \,;,.ou\,;,. 1)0 •• ,~~ .. , 1 h t di cti' d V tr Ma" t' 
une profondeur, au-deS<jous du niveau de1 te orientale de l'Angleterre et a coulé. Son que la Belgique a décidé d'envoyer à jJ j.:J C .l.\~j.:Jj.:J~ a au e re on e 0 e :ies e,I La réunion du Parlement, qui d.evaiL 
J d t t . 1 ""' . d h é exécutera une oeuVTe d'apaisement et se tenrr· auJ"ourd'hui·, a e'te' aJ·ournée. a mer, correspon an e au irant d'eau ""u1page, e 77 ommes, a té sauvé. Londres et à Paris pour faire connaitre 1 
des jrands navires dont elles menacent L'éqJ1pagc d'un navire marchand hol- le point de vue juridique d.e la Belgique UNE COMMUNICATION de reconstitution dans tous les domai- * 
l'étrave et la carène. Les nouvelles mines landais de 5.000 tonnes, coulé par une mi- au sujet des questions soulevées par le DU COMTE CIANO nes: Il entend défendre le pat~oinel Bucarest, 24 (A.A.) - M. Tataresco 
ma11nétiques n'ont ni orin ni ancre: e//es ne, a été débarqué dans un port de l'An - blocus. R 25 (R di } L ! national, sauvegarder la neutralité rou-1 constitua son cabinet. Voici les princi-
repo ent sur Je lond de la mer, dans /es gleterre Nord Occidentale. LES INTENTIONS DE LONDRES Gale~':eéiano, ~n~sb:e de: a:i:':1e: maine et exécuter une oeuvre de con-1 pales attributions : 
ea 1 . f d • , Le vapeur, qui était Je Shedenrecht au- J .. . 1 corde nationale, de paix intérieure et d.el ad 'ux re at1vement peu pro on es, c est a La Haye, 24 (A.A.)_ - w;qu 1c1 e I éb:angéres, a reçu l'ambassadeur de justice sociale. Président du. conseil et ministre -
dire hors de portée des filets et des appa- rait été torpillé par cm sous-marin ... ne - go~vern~ent britannique a seulement France e! le chargé d'atfaires de Dans sa réponse, le Roi a dit notam- mterim de l'intér1".ur, M. Tataresco. 
relis .de recherch"' ordmarre des ramas-1 mand _au début de la semaine_ dernière. Un pns conn:ussance de la prote.station du Grande-Bretagne. lJ a ailiré leur a!- ment : Affaires Etrangeres, M. Gafenco. 
'B-mmes. Par contre les mmes sont ai -1 chalutier anglais a recue1l11 26 hommes gouvernement hollandais contre !'in - !en!ion sur les conséquences qu'au- . . • Défense Nationale, M. llcos . .;, . . . Je SUIS convamcu que vous etes tous 
maniées, probableme1.,. au moyen d'un de 1 équipage qui avaient erré pendant 7 tensification des mesures de blocus et rait sur le trafic maritune italien l'ap · d · · · d Air et mann· e, gen· éral Teodoresco. 

é . . , . , . _ conscients e mes preoccupations .et e 
courant lectrique qu'elles produisent el- JOurs en haute mer, dans un canot ùe sau- a promJS de l examiner sans pourtant plic~•ion des mesures de repre'sail· . • . · 
1 . • . ... . l'importance des tâches qui nous m - Finances, M. Constinesco. 
es-mêmes. C'est en somme Je syot?me de vetag,, On ignore ce que sont devenus les promettre de prendre en considerat1on les britanniques e! françaises, de la be t t d' . if Le Le nnrtefeuille de la vice-présidence 
/'éJectro~aimant qui e~.t appliqué à leur autres hon1mcs de l'équipage qui avaient les différents points du vue bolla.n _ 1 f d .t ll nt , t,. ,. com 0 en ce momen ecis · pro- , r~ 

. . . , açon on e e o e e annoncees. gramme du gouvernement contient les na pas encore été attribué. 
masse métallique. Dès qu'un 11avJ·re passe pns place dans un autre canot. dais. Les mesures déc1dees par le gou- · 
dan• un rayon déterminé autour du lieu

1 
Le vapeur italien Fianona qui avait été vernement de Londres sur le blocus de LA DELEGATION TURQUE EST 

où llit la mine, I'attraction de faimant o1 maintenu à flot jusqu'ici, a dû êtr, échoué i'export.a.tion seront publiées au cours . ARRIVEE A PARIS . . 
~re, et la mine se soulève du fond pourl sur la côte en vue de l'empêcher de cou- d 1 . hain f • Pans, 24 A.A. - La mission offic1clle 

Les révélations de la Gestapo 
e a sema.me proc e sous orme . , , . . . 

venir heurter la carène. C'e.r alors l'ex _ Ier d' d' t 1 On Lo 1 turque est amvee a Pans cet après-midi. · un ocre roya . 91.lppose que n-
Plosion qui se produit. LES MINES DERIVANTES dres fera. ensuite connaitre par la voie 

Une dépêche de Londres précise que On évalue à :wo le nombre des mines diplomatique à toutes les puissances 
contre ces nou, .. esux engins on emp&oiera détachées par la tempê,te des barrages aux neutres, les mesures de représailles aill-

des dragueurs en bois, dont la carène e, quelles elles appartenaient et qui ont été si publiées. ' 
Par conséquent à l'abri des dan~rs d'at- rejetées sur la côte du Yorkslure. .• , 

Le croiseur anglais de 10.000 
tounes .. llelfast" a été torpillé p~tr 

un sous-marin allemand 
L'attaque a eu lieu en 

Firth-of-Forth 
plein 

* Londres, 24 (A.A.), - La c Press 
Association • annonce que le décret au­
torisant la saisie des ex,portations al­
lemandes sera publié mardi prochain. 

La ;;uggestion suivant laquelle une 
telle me.sure serait contraire aux stipu­
latios de la déclaration de Paris de 1856 
oot refutée dans les milieux britanni -
ques qui soulignent que la mesure que 
se propose d'adopter le gouverne­
ment britannique peut être prise à ti­
tre de représaillœ. 

COMMENTAIRES ITAL.IENS 

SECOUSSES SISMIQUES A 
BERGAMA ET A TRABZON 

Izmir, 24 A.A.- Une secousse si!:.mique 

a été ressentie hier matin à 9 h. 15 à Ber­
gama. Il n'y a pas de dégâts . 

* Trabzon, :i4 A.A.- Une légèr..: c;,ecousse 
sismique s'est encore produite hier soir à 
.. h. 25. 

Quelques précisions nouvelles sur 
l'activité des agents d'Otto Strasser 

• •• 
Berlin, 25. (Radio). - De nouvelles immédiatement cet individu sur Mü -

précisions sont fournies au sujet de l'ac- nich où déjà siégeait une co1n111ission 

tivité des agents d'Otto Strasser en de spécialistes. 
Allemagne. 1 C'était Georg Elser-

L'ATTENTAT MANQUE Une foi~. l:individu identifié'. on fü 

LA PLUIE CAUSE DE SERIEUX C'est ainsi que l'on annonce que les une perqws1t1on chez sa soeur a Stutt· 
DEGATS A lZMIR nommés Karl D.opking, garçon d'hôtel gart, ou l'on trouva un matériel exces-

1 · A A L 1 · · 1 1 et Hugo Kremin négociant attendent sivement comprometta11t, et notam-zJn1r, 24 . .- a p ait. v10 ente 01n- 1 ' 
1 

, . 

b . d l ·t d' t h" . t ét en prison l'exécution de la sentence les ment une caisse contenant des pièces ee ans a nui avan - ier ses en -

d · t t 1 dé d d'I · condamnant à la peine capitale qui a _I d'horlogerie qui correspondaient exac-ue a ou ts es pen ances zm1r. 1 . • · 

Deux des foudres tombées au cours de la vait été prononcée contre eux. Ces deux tement aux débns de la machine 1nfer-
pluic détruisirent les murs et les vitre• de individus étaient des émigrés politi _I nale retrouvée parmi les décombres de 
deux maisons à Tchesmé et carbonisèrent ques. Ils avaient travaillé à Prague! la Burgerbraukeller. 

Berlin, a4 - Une très vive énJotion s raison de leur puissarfle artillerie ar1ti-aé- Rome, 24. _La presse romaine en- deux moutons qui St> trouvaient dans l'é- dans les bureaux d'Otto Strasser, en LES AVEUX 
été causée par la confirmation ollicieJJe,I rienne et de leur jrande protection sous- registre les derniers événements de la toble. La foudre tÔmba aussi sur une mai- 1936. Puis, ils étaient rentrés en Alle- Malgré l'accumulation des preuves 
Par Je ~mmuniqué de ce matin du Grandi marine. Ces espoir• n'ont pas été J'.Jsli - guerre sous-marine et des mines et pu- son à Phocée. magne en 1937 avec la mission de per- recueillies contre lui, Elser s'obstinait 
Q_uartier Général, de la nouvelle du tor •

1 
liés. blie de longues dépêches des capitales pétrer un attentat contre le Fuehrer à

1 
à nier. Invité à expliquer comment et 

P1.lajo du croiseur c Belfast > dan• Je LE COMMUNIQUE BRITANNIQUE des pays belligérants et des pays neu- LE DUCE REÇOIT L.E MARECHAL l'occasion de la visite du Duce. Cette! pot•rquoi il avait passé à Münich qua-
Frrth-of-Forth par un sous-marm aile _I tres qui eurent à souffrir J.e plus des BALBO ET LES COMMANDANTS tentative ayant échoué, ils voulurent la! tre mois sans travail, il prétendit qu'il 
rnand. 1 Londres, z4 - L'Amirauté britannique mesures décidées par les divers adver- DES UNITES AFRICAINES renouveler .à l'occasion de la fête d'a.:-1 suivait un cours. 

On rappe//e que le cNew-York Times> annonce que le ~, novembre, le c:Piseur .Saires. La presse enrégistre, en les sou- Rome, 25. - Le Duce a reçu le ma- tion de graces pour la moisson sur la D'autre part le personnel de la Bur-
avait publié une nouve/Je confidentielle si-1 « Belfast • a éte llravement endommagé 1iignant les remontrances et les protes- réchal Balbo en sa qualité de comman- Bueckeberg. Une fois .de plus, ils ne gerbraukeller rapporta qu'au printemps 
gnalant cet événement. Toutefois les au _I po~'. ~e• causes qui n'ont pas enco~e é'." tations présentées aussi bien par la J:lel- dant en chef des forces italiennes en parvinrent pas à leurs fins et furent ar- de 1939, Elser s'était présenté à l'éta-
(orités navales ont attendu, pour l'annon.I precisees. 11 se pourrru.t que le tta>rre ait gique et la Hollande que par le Japon. Libye. Ces forces comprennent notam- rêtés. blissement pour y demander du tra -
cer, d'être en possession du rapport du 1 heurté une mine ou qu'il ait été torpi/JéLe j MAIS RENORA-T-ON L'ARGENT? ment un groupe d'armées, un corps de A 5 METRES DE LA FRONTIERE vail. 1 avait été reconnu tout de suite, 
COmmandant du sou•-marin qui " réalisé c Bellu;t • se trouv~~t dans Je Firth 01

1 Milan, 24. - Le « Popolo d'Italia • se troupes libyennes, un corps saharien, C'est alors qu'Otto Strasser reprit lors de son retour à la brasserie, en 
cette nouvelle prouesse. 1 Forth aux abords de 1 lie de Man; zo hom- demande si c'est bien l'Allemagne qui un détachement de marine, des élé- ses tentatives en les confiant à Georg aoùt. 

0 . f . mse de J'équipalle ont été blessés. Leur pa- · l' 1 · 1 d dr 't · te ti' 1 n soulrllne que c'est la seconde ois quel a vio e es reg es u 01 m rna ona. ments d'aviation, etc... Elser. Finalement, le 14 novembre, Elser 
des sous-marins allemands pénètrent dans rents .ont été avertis. Les réparations du Il constate que jusqu'à présent les neu- Le maréchal a présenté au Duce les Le 8 novembre, peu de minutes a- fit des aveux complets et les a confir-
des bases navales que /es Anlllais avaient1 navire ont déJà commencé. tres ont été forcés de faire des remon- commandants des diverses unit"5. près l'explosion de Münich sur un ordre més le 16 novembre par écrit, en tra-
heu de considérer impossibles à forcer. Onl Le Belfa;t avait quitté le Firth of Forth trances aussi bien à Paris qu'à Lon - Le Duce a exprimé sa satisfacti<?n et de l'autorité centrale de Berlin, le per- çant de nombreuses esquisses. 
'appe/Jo au""i que Je c Belfast •n'est pas

1 
à 9 h. du matin, mardi, avec d'au'.res na- dres. Et c'est Londres qui, du jour au a chargé les co=andants de porter sonne! de la surveillance douanière et LE SORT DE L'OFFICIER HOLLAN-

•eu/ement l'un des plus nouveaux et sur -1 vires de guerre; il est rentré vers 15 heu- lendemain, a décidé des mesures de re- son salut aux troup'S nationales et li- la police spéciale étaient mobilisées sur DAIS QUI ACCOMPAGNAIT MM. 
tout d&S plus rapides d'etttre les croiseurs res. C'set au retour qu'il a ét~ torpillé. présailles qui frappent les neutres plus byennes. toute l'étendue des frontières du Reich. BEST ET STEVENS 
br(tanniques mais que fon y avait réalisé! Cinq blessés furent admis à l'hôpital que l'Al.lèma.gne elle..même. La nuit suivante, celle du 9 novembre, 
11 Y a troi• moi> un dispositif spécial, llrâ- mais aucun n'est séireusement atteint. On dit à Londres que le monde doit DEUX AVIONS ALLEMANDS 120 individus suspects étaient arrêtés 
Ce auquel on considérait le navire absolu- + être délivré du nazisme. C'est là en EN TERRITOIRE BELGE en divers points. Parmi ces derniers fi. 
ment à /'épreuve de la torpille. N. d. l. r.- Le Belfast ·est le dtrnier en somme, une sorte de ticket d'entrée à Bruxelles, 25 (A.A.) - Deux avions gurait un individu qui avait été surpris 

Le •Voelkiocher Beobachter> rappelle date des grands croiseurs protégés anglais la grande foire de l'impérialisme bri • allemands ont survolé la région de à 5 mètres seulement de la frontière 
'lue récemment encore M. Churchi/1 avait de 10000 tonnes.de la classe •Washington• tannique et un prix que les neutres doi- Stwitch, hier, à basse altitude, puis re- suisse, près de Constance, au lieu dit 
•:cprmté sa .S.tislaction de ce que Je dan- 11 a~ait été la~cé le 1 7 . mars de l'année vent payer. Mais Londres ne dit pas, tournèrent en Allemagne. Wissenberger-garten. L.'homme a dé-
~r soull-marin était écarté. Son optimisme

1 
dermère e; était construit pour filer 32 conclut le « Popolo d'Italia > si les bil- claré s'appeler Settor Bayer ( ?) et ê-

•1en1 d'être démenti , Le c Belfast • est noeuds. L armement comprend 45 canons lets seront remboursés en ca,s de mau- UN APPEL DE VOL.ONTAIRES EN tre à la recherche d'un ami. Fouillé, il 
<m navire 1umeau de J' cEd1mburg> qui a de calibres divers, dont 12 de l5,2 en tou- vais temps... ANGLETERRE a été trouvé porteur d'armes et d'une 
été récemment endommallé dans Je Firth relles et I 2 de 10•2 anti-aériens. L'équipa- L'ATTITUDE OU JAPON Londres, 25 (A.A.) - M. Hone-Be - quinzaine de documents très compro -
Oéf Forth par deo avions allemands. Or ge n'est pas inférieur à 7oo homme<. Tokio, 24 (A.A.) - Le « Nichi-Nichi • lisha a annoncé qu'il lançait un ap- mettants, cartes de dépôts de munitions 
1 .. Anlllais fondaient J.,. plus 11randes es- Le navire avait été baptisé par Mme annonce que le gouvernement s'efforce pel pour recruter 8.000 volontaires des- et autres et notamment d'un plan dé­
Pérances sur les navirea de cette classe en Chamberlain. d'établir les reaponsa.bilités dans la tinés à cl'army service corps>. taillé de la Burgerbraukeller. On dirigea 

La Haye, 25. - Un communiqué of­
ficiel précise que l'officier hollandais 
qui accompagnait M. Best et le capitai­
ne Stevens, d'ordre de son gouverne -
ment a trouvé la mort au cours d'un 
incident de frontière à Venloo. 

LA VERSION BRITANNIQUE 

Londres, 24 (A.A.) - • Reuter • : 
« Reuter > apprend que le capitaine 

Stevens et M. Best qui le 9 novembre a­
vaient été enlevés par les Allemands à 
Venloo, avaient visité la frontière hol-

(Voir la suite en 4èine pagt) 



LA ,PIIBSSE TURllUE DE CE MATIN LA V 1 E L 0 c ALE 
-.-.;;;;;;;;;;;i;;;;;;;;;;;;;;;;m;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;r;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;:;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;m• 1 LA MU NICIPALITE concern..nt la procéd à fixer pour 

LES MESURES D'ETRANGLEMENT remarque que, pour mener vers soo is- Les pensions d 'étudiants la vente d embarCOLtions la. séan · fut 
. . , Non seulement en Eu · d levée. L'.Aasemblé& se réurura lUDdi 

M Asim Us procède, une fois de sue ce drame qw ne connait aucune re- rope, ma1s ans . 
plus. dans le cVakit>, à l'analyse des glle il faudra voir consécutivement à la plupart des grandes villes balkani - prochain. 
possibilités qui s'offrent aux adver • ces' bouleverseme~ts navals des villes ques fonctionnent des pensions pour é- Radio Ankara d emande une 
saires en présence. prospéres et qui n'ont enco:.e subi au- tudiants qui rendent les plus grands « speakerine » pour la langue 

La guerre anglo-fr anco-allemande 
-

Les com muniqués officiels 
11 1 Il 

COMMUNIQUE ALLEMAND 

Berlin, :il4 A.A.- Le haut commande 
me'"'t de larmée communique : 

A l'Ouest: Activité un peu plus graTJde 

COMMUNIQUES FRANÇAIS 
Paris, 24 A.A.- Communiqué du a4 no· 

vembre au matin. 
Rien d'importarlt à signaler pour la nuit 

Pour l'Allemagne, il n'y a qu'une cune atteinte, être dévastées de fond services à la jeunesse scolaire. Istanbul , grecque la des patrouilles et de l'artillerie. 
chance, d'ailleurs très faible, de gagner en comble. On peut croire, d'apres' l'at- ""ulement est privée de pareilles insti- L !'-gence. Anatolie cherche pour. Rad d Ank pea.k L'arn1éc aéri&nne a continu6 ~ vols de 
la guerre : c'est de c liquider • la Fran- titude présente des armées ui hésitent tutions. La Municipalité envisage de 10 ara, une < s erme • . . . 

, • ' q • . combler cette la ne. grecque pour le bulletin d'informations ,..,nna1ssance au-dessus du temlo1te 

Au cours de la journée du a3 novembrt 
8 avions de reqe>nndÎ' iance nllemtuids /&J· 

rent nbattus .sur notre territoire, 4 par ra~ 

viation britannique et 4 par r aviation Iran· 

çaise. 
ce, en tant que belligérant, par une a s affronter, que c est la maitrise des cu / · JI • / · · d 

• • # • 1 Apres~ l'acbè ement du n en langue ~que. rançars. Y a eu a p us1eur.s reprises es 
grande offensive sur le front occiden- airs qui resoudra fmalement la ques _ v ouveau pa- 0

- -- , 1 • • . . . lais de la Ville, qui s'élèvera à Sultan-! On veut que ce soit une femme a combats aétJens entre les avions de chasse 
tal, avant l'hiver, puis d'attaquer !'An- bon. ~uant .a ce que ~ela veu: dire, o.n Ahmed le long de la v . d tram 

1 
même de traduire du turc ou du fran- allemands mis en ligne pour protéger /es 

Un de nos avions de chasse ne rejoi;nit 

gleterre par la voie des airs et la con- peut sen faire une tdee d'apres Jes rm- • oie u • a . ,. 1 'è d . pas sa base. 
traindre à la paix. On s'attendait à ce nes encore fumantes de la Pologne. municipalité compte utiliser à cet effet çais en langue grecque d'une manière 1 reamns r;nt1 res et'/ esg;v10n~~e chasse * 
que cette tactique fut appliquée par L'avenir de cette guerre qui s'affir- le local qu'elle occupe actuellement et claire et avec l'accent d'Istanbul. ~n;;m1s.è n appare1 an ais a ru_ns1 a- Paris 24 A. A. - Communiqtié officiel 

qui deviendra dispom'bl . . el . 1 Les candidates qui veulent connaître a u pr s de Verdun, un autre pres de d 
l'Allemagne dès l'achèvement de la me de plus en p~us devoir durer long- e ams1 que c m S b ck .1 1 . . u 24 novembre au soir : 

. de la section technique munici ale les appointements, les conditions de tra- ' arre ru et un appare1 rança1s pres Un coup de main ennemi dans la ré~ion 
guerre sur le front polonais. temps, est bien sombre et sanglant. , . , . . , , P • 1 t d . t , des Deux-Ponts par /'artillerie anti-aérien-

Effectivement, les troupes devenues Mais telle est malheureusement la réa- 1.anc1en ·~ du mm1stere de 1 Instruc- vw e passer un ~en, o1ven sa: à /'Est de la Moselle a échoué. Nuos avons 

disponibles sur le front oriental furent lité. Comme tous les pays belligérants bon Publique. dre25 sse26r tles27samedi,bd~anl'Ache et lAundi ne. fait quelques prisonnier<. 
· f'rée 1 f t • La démoli'"on d 1 d , e novem re a gence na- La nouvelle du <New-York» Times• que 

rapidement trans e s sur e ron oc- ou neutres, nous devons regarder cette u e a caserne u . . , li y eut des actions d'artillerie locales. t1olie d Istanbul le croiseur anAlais « Bell ast t a été sérieu-
cidental ; M. Rillier a assumé lui-même réalité bien en face et savoir accueil- Taksim · L'activité aérienne fut réduite au cour' 
le commandement en chef, des forces lir - nous le savons du reste - l'ave- . Les pluies continues de ces jours der- LES P. T. T. sement endommagé est maintenant con - de la journée. 

accumulées ainsi. Toutefois, la grande nir plein d'inconnus avec sang-froid, .. avaien arrete es travaux de dé- L'inauguration du central de dans le Firth pi Forth, n torpillé un croi- q-u-e-le_d_e_s-tr_o_y_e_r ___ ".-,-a-i·s_c_G_y_p-,--y---a-co_tJ_/é 
n1ers · t .. · 

1 

1 

firmée par I'un de nos sous~m.orins qui, 

offensive que l'on attendait ne s'est pas force et fermeté. n:iolition de l'ancienne caserne du Tak- ' l ' h d Ch ' hl. ... -... • 
tre 

te ep one e lC l seur de la classe • Southampton > . , · • / 

P
roduite. An un certain moment, on a NOUS SAVONS sun, en pris par la Municipalité. Ils AuJO· rd'h · · 15 h ura lieu apres avoJT heurte une mine près de 

8 

. .. • U Ul, a eures a L'Amirauté britannique lait connaître • 
cru que l'Allemagne impressionnée par M. Hüseyin Cahid Yalçin continue VIennent d'etre repris. solennellement l'inauguration du nou- 1 cote Est de I'Ang~le_t_e_rr_e_. ______ _ 

les difficultés que comportait le force- dans Je «Yeni Sabah• son réquisitoire ~même temps le déblaiement des veau central de §~li des Téléphones. 
ment de la ligne Maginot, aurait cher- contre la presse allemande. Il cite di- matenaux provenant des :pal'l:ies déjà Les personnalités du Vilayet et de la 
ché à Ja prendre à revers, par la Hol- vers articles de la <Berliner Boersen démolies est poursuivi activement. On Municipalité, les membres du conseil 
lande. Ceci également n'a pas eu lieu. Zeitunll• et du ·Neues Wiener Tag- e~re Jes l'achever jusqu'au 1er jan- municipal et les dirigeants des institu-

Et voie: qu'au moment où l'on s'at- blalt•. VIer. tions économiques de lllotre ville assis-
tendait à ce que les Allemands déclan- L'étrangeté de ces articles, ce qu'ils A partir du 1er décembre, trois équi- teront la cérémonie. Du fait de Pen-

l)u ""(·lu b d,·s eha rt·utiers'' 
au '•tl u h des l•oucl1e1·s ., 

-·~~:---·-

Ce que l'on a L:it c.les droit" «sac és)) des neutres chassent l'offensive, ils se livrent, sur ont de laid, doivent être soulignés a- pes ~·ouvriers se relayeront sans.inter- trée en service du nouveau central, le 
une grande échelle, à la guerre des mi- près le fameux télégramme de !'Agen- ruptwn sur le terrain, jour et nuit. nombre des abonnés du téléphone s'ac­
nes. Et maintenant, le monde entier ce officielle allemande. S'il y a provoca- Les recettes des villages et la Ban- croîtra de 1 .250 unités. L'administra-
s'occupe de ce nouveau sy&-tème de tions, s'il y a tentatives de semer Je que des Municipalités tion intéressée se réserve d'entrepren . Turin, 24 A.A.- Stefani communique., coup de grâce aux dernières i/Jusions dont 
guerre. trouble dans les relations entre les E- Jusqu'ici les administrations des vil- dre ensuite la création en ville de kios- S 1 1. , 't . h d Cl b d 1.-. sont nourris les neutres en w années d• 

lages vers · t 501 d 1 ttes · ous e rcre «L.le . rromp e u u es 
Les mines dont les Allemands ont tats, c'est bien la ipresse allemande qui aien /o e eurs rece a ques qui répondent à un besoin si es- bouchers .. , le quotidien turinois <La Stam.I mystique csociéraire>. Le beau châteaV 

parsemé les abords des ports anglais fait ct!la à l'égard de la Turquie. :;Ile la Banque des Municipalités.à titre sentie! de notre public. Pour le moment b/' 1 • t d 1 de cartes érigé à Genève autl;>ur de 1
3 

· d d'apport et d rtic' t• • · pa pu 1e une on6ue no e e son corres - . 
font des ravages non seulement parmi s'efforce e présenller les relations en- e pa lpa 1-0n a son cap1- on songe à en instlbller en certains d S . . . 1 • t 1 doctrine démocrd,to-maçonnique puritain• 
les navires anglais, mais aussi parmi les tre la Turquie et l'Italie comme compro. ta!. On annonce que cette redevance se- points centraux comme Taksim Ka- :n ant en ume qut examine a reac mnl de /'éga/Jté entre /es nations s'est écroulé 
neutres. Elt les représailles envisagées mises, elle affirme que les pays balka- ra abolie étant donné que les ressour- rakoy, Elminonü: S ultan..ahmed ~ Ba- es ~ays neutres deva;t ~/ guerr: des mi- piteusement. Ce sont les mêmes homme' 

par l'Angleterre causeront du tort non niques se détachent de nous, que les ces desdites administrations sont déjà yazid. Ces kiosques seront à tout mo- ~;s, es sous-ma:ms
1
'
1 

u d ocus, " cont~el qui, au nom de fégalité entre les grand•• 
seulement à l'Allemagne mais aux neu- Soviets ont pris position contre nous· fort restreintes et aussi en vue d'encou- 1 ment à la disposition du public. L'ap • ~us, dos represru es, ~~ contre-repre- et les petites nations, se refusèrent à rs~i· 

, · , . , ' rager le dével t d 11 t' 't · 1 1 sailles, ~\mt ce sont surtou, les J><lYS neu-
1 

b 
tres et surtout a la Hollande. Aussi, n est-ce pas travailler a dresser nos voi- oppemen es CO ec IVI es pareil fonctionnera automatiquement· . 1 1 . d' 1 fier le pacte à 4 qualifié du nom de •Gill . , · · · . rurales 1 tres qui ont /es rais, tan 1s que es corn- ' 
dès qu'il fut mforme de cette dec1Sion sms contre nous. N'est-ce pas cela qui · 1il suffira pour cela d'introduire 'lllle b 11 d b Ir é t t des charcutiers>; ce sont les mêmes Chu" 
anglaise, le gouvernement de la Haye constitue une provocation ? Les travaux du conseil de la Ville piéce de 5 piastres dans une boîte pla- da ":'ts es pays e ig ra:,' se reposen chiJ/Jes mêmes Attlee et les m~mes arche-

. d Le ·1 · • d . . 1 err1ere leurs remparts en ueton. . 
a protesté auprès de celm de Lon res. . .Assurons aux journalistes et aux conser general e la ville reunie cée à cet effet. vêques de Canterbury c'est /"Angleterre 
Il est hors de doute que les Anglais ne dirigeants allemands - et c'est tant hier. sous la présidence de son vioe- Des postes puhliœ fonctionnent dé- . Guerre étrange qu.e celle-ci, où /es se~'.'I et avec elle la France dit r Allemagne qui 
borneront à répondre que la tactique pis pour eux - que la Turquie sera 'Président M. Nec1b Serdengeçti a dis- jà à Izmir. Malgré les ruses auxquelles lieux de repos paunssent Jtre /es frontie- décidèrent de la guerre sur les mers, dV 
allemande est contraire au droit inter- toujours maîtresse des Détroits, qu'elle cuté la proposition tendant à modifier ont eu recours des gens dotés de plus res fortifiées; où les soldats 1ouiss•nt de' blocus et dtI contre-blocus &>nt le résul­
national, et qu'ils se trouvent dans la sera toujours un important facteur l'article 436 du règlement de la police d'ingéniosité que de scrupules, qui ont tout le confort moderne, _c1wu/fa4 cen .- iat pratique est la négatlon des droits d•S 
nécessité d'y riposter. dans les Balkans et qu'elle s'emplo1era municipale relatif aux huiles sophisti- remplacé les pièces de 5 piastres, par t~al, mstall~tions liydrothernpiques et cu,_I petit"' puissance qui a<>istent mafrltenatlt 

Cette nouvelle guerre des mines qui au mintien de la paix et de la sécurité quées. Ce fut l'occasion de discussions des pièces en nickel de la même dimen- smes é/ectnques, ne manqunnr certes pas impuissantes llU triomphe du •Club d•' 
v1ent de commencer démontre que !'Al- de toutes ses forces et à empêcher l'im- animées. Finalement la proposition fut sions, les recettes réalisées, à la fin de de nourriture, alors que les peti'ts l'."ysl bouchers>. On ne voulut pas se mettf' 
lemagne n'a plus ·aucun espoir d'obte- mixtion '<l'influences étrangères dans la référée. at~x c?mmiss~ons administra.ti- l'année par ce service ont atteint un to- neutre~ c;e transfotment en camps raf.ion-1 d'accord entre arandes puissances pour tJfl 

nir une d~ision par les armes s~r le péninsule. La
1

route ~es Balkan~. ~·r~ - ve, sa~1tarre .. econom:que et l~~i~lative. t~l intéressant. 'Les kiosques en ques- nés, voués à la fam;ne, où chacun doit sel pacte à 4 qui aurait été la garantie dtS 
front occidental. Elt elle recourt a des tanbul et de 1 Anatolie est fermee a Ja- Apres avoir envoyer la dec1s1on del tion que l'on compte créer en notre vil- serrer la ceinture. nations moindres, mais on se md d'accord 

moyens, sans se donner la peine de mais aux Allemands. Car sur cette rou- la commission admi.n'.st~tive à la. ?ré- le seront soumis à un contrôle perma- Ce qui ;e pas;e sur les mers donne Je 1~our Jes étouffer. 

contrôler s'ils sont conformes ou non te est le Turc ! s1dence de la munic1pahté, les p1eces nent. 

au droit international et à l'humaruté, L'AFFAIRE DU « D.N.B. » 
afin de parvenir à la paix qu'elle dési- M. M. Zekeriya Serte/ consacre, dans 

re. Or, en écartant les usages et les rè- le cTam encore un long article à la 

gl~ents établis, elle donne la possibi- question du démenti oppo.S par Je D. 
lité aux Anglais et aux Français d'user N. B. à /'une des publications de ce 
de nouvelles armes. Elt, ce qu'il faut à 1ournal. li insiste sur le lait que les 
l'Allemagne. ce n'est pas appliquer des maisons allemandes lui refusent leur 
mesures d'étranglement qui, plus qu'à publicité. Et il <jonc/ut : 
ses adversaires infligent tous les jours Ma;ntenant c'est au tour de ces Mes-
de nouvee.ux deuils au monde neutre ; sieurs de !'Agence allemande qui ont 
il lui faut chercher plutôt les bases d'u- calomnié le « Tan •, ses propriétaires 
ne ipaix future qui puisse repo:,-er sur le et la presse turque tout entJere de dé­
droit et être durable. En cas contraire, montrer leurs affirmations, comme 

•·•>111{~,1 ie ~t1·x 
di\'e s. ,... 

' • • 1· 

Amnésie sembles le prétendre. Mais le lendemain 
. Après la lecture de l'acte d'accusa - matin, tu as dû bien t'apercevoir de la pré­

tion. le juge se tourna vers le prévenu sens d'objets insolites. Cela ne t'a-t-il pas 

LE DUCE ASSISTE A L'OUVERTURE LA CONVOCATION DU GRAND 

DE L'INSTITUT DE CUL TURE CONSEIL DU FASCISME 

FASCISTE 
L IMPRESSION EN ANGLETERRE 

Rome, 24 - L .. Duce a assisté aujour Londres, 24 - Les journaux de l'a.près 
d'hui à l'ouverture des cours à l'Institut 
d C 1 f 

. t midi publient avec une grande évidence et 
e u ture asc1s e. . 

. . . . sous des t trcs voyants l'annonce dt· la cofl 
A 17 h., préc1se3, 11 est arr1vé sur la P1az . d G . . .. ,. . .. vocation u rand Conseil Fasc1ste po~ 

za della Chiesa Nuova, acclame par la 1 d. b . . 1 0 • . . c 7 ecern re. Les cercles pohbques o 

les 
foule. Reçu ;>ar le secrétaire du parti. le d . 'b . ce 

1 
• on1cns attr1 ucnt une grande 1mportan 

ministre Muti, par le directeur de 11 Insti- , , . , . d~ 

Mustafa. paru étrange ? 

- Tu as entendu, lui dit-il. Tu es ac- trouver étrange - P ourquoi 
à 1 cvénen1cnt, et cela en cons1deratton. 

tut et pa:-- d'a·.itres personnalités, il s'est · mom(nt intemational actuel. 
rendu dans la salle Boromini. 

cusé d'avoir-'volé de chez cette dam·e Na- bi·ens que nous envoie le bon Dieu ? J'ai 
zire. trois marmites, une planche pour prcs tr"ouvé seulement que toutes ces choses là 
ser les pâ~es, un réveille-matin et de la lin- m'~taient inutiles. J e me disposels à aller 
gerie. Qu'as-tu à répondre ?. . les vendre, IOf'll<}ue les agents de police 

chaque jour qui passe n'aura pas d'au- nous l'avons fait nous pour les nô- Tous les assistants se levèrent à sa ve- NOMINATIONS EN ESPAGNE 
tre résultat pour elle qu'un accroisse- tres. Qu'ils établissent sans hésiter, a- L é nue et l'acclamèrent longuem\..nt. Il prit 
ment du danger auquel elle est exposée. vec des documents à l'appui, quels sont e pr venu est un homme d'âge moyen sont arrivés. -o---

GUERRE DES MINES d 
. 

0 
Je regard vif et intelligent. vêtu d'une fa- place devant la table située au centre de Madrid, 2 4 _ Le « Bulletin Officiel • 

LA ceux e qui nous avons reçu 1 paras, çon déplorable. Les témoins confirment que le prévenu ta salle, ayant à ses cô~és le ministre-se- contient la nomination de M. Manuel At' 
c· ... t là éaalement fopmion de M. quelles sont les entreprises avec les - est rentré chez lui vers minuit, portant ks é · d · 1 d R r 

T 
't , . . . f cr ta1r~ u parti, e gouverneur f orne. nar co1nme chef d·e la propagande pou 

Yunus Nadi, qui écrit dans /e cCüm- queliles nous avons u·n accord. Mais rai caractensbque: il est 13 ois réci- obi'ets hétéroclites qu'1'! avait volés.Le tn-

b 
diviste, ce qui constitue une sorte de re - le directeur de l'lnstit~t M. De Franc-i.sci l'étranger tt de Jose Antonio Jimenes coftl' 

huâyet> et la cRépu lique--. : c'est une fausse tactique que d'accu- bunal n'a tenu aucun compte de la défen- t 1 é é 1 p· t M · A ' 1 ·e d Il d' ·11 à . . e e g n ra ie ro arav1gna. prcs .c me inspecteur extraordinaire pour l'Itah 
Le fait de moufüer des mines dans ser les individus et les nations de dé- cor · Y. a ai eurs peme un mois qu' se du prévenu et l'a condamné, aux ter -. t -tr l'b . . . tl es+ sorti de pnson après avoir pu~gé la d . <Salut au Duce ordonné par Je ministre- et les Balkans. 

les mers qui devra1en e e ' res par lits qui ne sont que pure calomme. Au ., . . mes e l'article 934 du Code Pénal t'Jrc à secrétaire du Parti, le directeur de J'Ins'.i- ---o---
ll t ré réh . . . . . dem1ere peme à laquelle 1! avait été con . . . 

tous, est un acte te'b~:~: ne ppa en- lieu d'acquer1r. desC alrms on ne s'attire damné. El~ voici qu'il a proprement cam- 6 mois de. pnson,plus an .supplément égal tut M. De Franciscï fit un important ex- L'ACCORD POUR LE DEVELOPPE . 
sible qu'il est 1mpossl s ex- que des ennenus. e m qui ne parVIent à la moitié de cette peine étand don - posé S'lr !'oeuvre de l'institut accomplie 1 

r les de'ci'si'ons , d' ,.
1 

_,,, briolé l'humble logis de Mme Nazire à é , t é 'd' . . 1 . f . 1 MENT DU COMMERCE 
cuser l'Angleterre pou pas a emontrer ce qu l a.u.irme se n que ces un r c1 nnste, ce QUI UI ait 9 l'année dernière. 
que cette façon d'agir pourrait provo- couvre de ridicule. Yédikule. mois à passer aux frais de l'Etat ITALO-HONGROIS 

- Je n'admets pas, proteste Mustafa. Puis Je général Maravigna a parlé de la -o---
Tandis qu'hl est amené par les gendar -

- Que n'admets·t'J pas ? 1 <guerre totalitaire>. Il a souligné l'tvolu- Rome, 24 - Aujourd'hui a été signé P"' quer. . .. 
mes, M us.tata continue à protester: vous 

- Le vol. tion de ,Ja doctri'le de la guerre durant les le ministre Nick!, président de la délég•: 
me condamnez, mais je ne sais toujours 

50 dernières années et a rappelé les phra - tion hongroise et par le sénateur Gieni0 ' 

Ces faits nous révèlent une venté 
l'idée de droit régresse en fonction des 

A l..A JUSTICE 

soi-disant progres accomplis par l'hu- Le nouveau Palais de Justice - Mais comment tous ces objets se sont pas si c'est moi qui ai fait le coup ... 
u Les amendements devant être appor- ils trouvés dans ta chambre ? 

manité et dans les guerres actue es, · U ' ' al ' 
,. rt ' 

1 
u'on suppose ê- tes au plan du nouveau palais de Justi- Le préve'lu paraît se recueillir un in - n speci iste 

n unpo e que moyen q ce qu· d 't •tr . , S 1 . 1 c· · _, 'd' · · 
hl d d 

. belligérant 1 or e e constrmt a ultan Ah- stant. Et il reprend en ces termes : ' est aussi un ·~Cl 1v1ste q·J1 a comparu 
tre capa e e con mre un ed t . . . . . · · . ult t 'tif t ns'idéré m on eté acheves. L'mgenieur M. A- - Après ma dernière condamnation , dvant le xer tribunal de paix de Sultan 
vers un rcs a posl es co . K" .. .. . On , . _ lt pas en Sl1ll <>nurcuoglu qui s'était rendu à 'j'avais loué une chambre à Yedikule. J'a- Ahmed. Il s'appelle Murad et il est pré-
comme permIS. n exagere. a Ank , 

di t 
,.

1 
li d . d e sur ara pour s entretenir de ce projet vais décidé de vivre désormais honnêl'e - venu de xo vols à la tire. Nnsi, s'appro -

san qui ya eu ecramr - 1 .. . ti tt f . n qui avec e mmistre de la Justice, est ren- ment. Ce soir-même, je renconrrai à Lon- chant certain jour d'un nommé Tevfik,un 
tout cett\r:~. on,_~~ e c?n ;::,o p tré hier en notre ville. La construction Ica mes camarades Kalbur (le « Tamis • vieillard de quelque 70 ans, rencontré à 
s'ernparen e espn umam, ucou. ncera au . ~-. 1· . . b ) C 1 K Sirkeci, il lui dit : 

1 
. 

1 
et 

1 
h de comme pnno.QULps prochain. vo1c1 Jn eau surnom , ema , ampana 

plus que ~ VIO en~t d es orreurs LES DOUANES Said et Sakrak Hasan. Ils m'invitèrent à - Mon père vous attend au café ~ahin. 
la guerre. ce pom e vue, nous som- fêter ma libérat ion. L'intention était ai - Et il fit mine de caresser de la main le 
mes vraiment devant la catastrophe Le concours de chim1'stes d m8ble. Grâce à Dieu , monsieur le juge , col e son inte~locuteur. Ce geste prompt 
d'un déluge qui menacerait le monde. Hier ont été envoyés au ministère des nous avons encore qaelques amis. N ous a- lui avait suffi pour retirer de la poche de 
On peut désormais craindre sérieuse · Douanes et Monopoles, à Ankara, les vons bu passablement. Les bouteilles é • Tevfik un portefëUil!e avec 1.00 Lt:qs.Por­
ment que, les violences provoquant dossiers du concours organisé à la di- taient ra'lgées sur notre table comme le ter sur soi un tel montant, dira-t-on, c'est 
d'autres violences, le nouveau malheur rection générale des Douanes de notre public à Ja ;><>rte des Cinémas (sic). pire encore que de bâtir ou de planter à 
qui se prépare à dévester le nord de ville pour l'engagement des nouveaux Quand il se fit tard, je pris congé de cet âge ! 

l'Europe ne finisse pas revêtir le carac- chimistes. Six candidats ont 1pris part cette agréoble compagnie et je me rendis Murad opéra même sur la personne d'un 
tère d'une catastrophe sans pareille. à ce concours. à Yedikule en Jong•ant les remparts.J'ar- ce<tain Bohor, ùui soustrayant 30 Lt:qs.Bref 

C'est. qu'en effet, l'ombre de conflits rivai devant une baraqJe qui me parutêtre l'énumération de ses huit autres victimes 
encore plus terribles se pr<lfile dernière PAS DE MESSE DE NOEL A celle où j'avais Joué une chambre.J'y .en- serait trop longue et le procédé ne varie 
la « conflagration des mines > dans la WESTMINSTER trai et me couchai C'est tout ce que je pas. Une paotie de ses victimes, appelées 
mer du Nord. Il e>.-t certain que l'on ré- -o---

1 
sais... à témoigner devant le tribunal, ont fait 

duira dans la mesure du possible, les Londres, 25 - Le Diocèse de Westmm- - Mais alors ce n'est pas toi qui a trim- preave de quelque hésibation. Murad res-
méfaits de ces engins .en les draguant ster annonce que cette année, en raison de balé ces objets. semble fort à leur voleur, mais elles n'o • 
ou en lo>S faisant exploser et on réussi- la guerre. la messe de No<'! ne sera pas cé- - Je l'ignore. Monsiear le Juge. sent affirmer que ce soit précisément lui. 
ra finalement dans cette tâche en fai- lébréc de nJit dans l'église du Diocèse. - Admettons un instant que tu aies agi La suite des débats a été remise à une 
sant ~e nombr:ux sac?r!c~. , !Cette nouvelle a causé des rei:;r~ts parmi sous l'impression du raki 'et sans te ren •

1 
date ultérieure. E n attend ant, Murad a é-

Mall la question ne fm1t pas là. On les catholiques r:lc Lpndres. dre compte de ce que tu faiS11is, comme tu té ~011!. 

ses lapidaires et sculptural. .. s prononcécs,à Giannini, président de la délégation itB 

diverses reprises. par le Duce à ce~ égard lienne, le protocol.-'. final des travaux de 19 

Il s'est attaché à démontrer que le gou- commission mixt.e pour le développerneot 
vemem·ent fasciste a réalisé la préparation des échanges commerciaux italo-hongroif· 
de docbineî et a terminé par un hommage 
au Génie que la Providence a désigïé ;>0ur 
conduire l'Italie Impériale à une victoire 
rapide, décisive, intégrale. 

A sa sortie sur la place de la Chiesa 
Nuova le Dace a été l'obj·e:t de nouve~les 
aœlamations d la part d la foule. Il est 
rentré ensuite à Palazzo Venezia. 

-------~ 

LA TERRE A TREMBLE EN 
AMERIQUE 

New-York. 24 - Le tremblement 0' 
terre provoqua la paflique parmi les poptl' 
L.ations da Missuri et de l'Illinois, mais otl 
oe déplore pas de pertes. 

Nous avo1Js annoncé que :i/4 docent ont passé un examen 
sité. En voici un g.roupe en présence des examinateurs. 

de langue à l'Univer ' 
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Samedi 25 Novembre 193B BEYOGLU-3 

·~························································ • m ! Dans aucun de ses films MJe)-IEbE MORG7JtN ! 
! n'a été plus TE, 'DHE et plus ENSORCELEUSE que dan5 ! • • 

L'EJfTRAIHEUSE 

Les films vécus 

La brève et 

Les grands succès italiens Un fabricant de 1nanne­

quins~ pour étalages, 

. 
• . • . • • . • . • . • . • • • . • . • . • 

qur présente cette scmeinr l~ C 1 né 

s u M E 
c·est- lc roman DES FEMMES d'AMOUR dont la BEAUTE 

ATTIRE <11111s les B.\HS dt· \t;IT la convoitise drs HOMJIE~ 
LA LUTTE pour IL' LUXE ('t l'ARGEi'i'T •..... 

LA FE~l:\Œ TOMB!o:E releYée par l ' A :\1 0 l lt 

En Suppl.: ECLAIR-AU'l'UALITEti-JOURNAL et les 
nnurelles de la Guerre 

A 1 et 2.30 h . .\fatinées populaires i1 prix rl'duit5 

• . • . • . • . • • • . • . • • . • . • ro1nanesque existence 
de 

« Ma Chanson 
au Vent» à l'écran 

~······················································· 
-0-

llARIE BASHl{llll'SEF11"' --<>-- Où les cinéastes vont-ils parfois cher. 
Ce film ~écent, réalisé par la c€lèbre h 1 h · ? . c er eurs eros . 

maison de productions S. A. F. A. (distri-
. • • \ b é 1 sivité l'E N 1 c ) t En l'occurrence, le fabricant de man-

Tous ceux qui s'occupent tant soit ves meme, pour une enfant de son a- u en exc u par · · · · es . , , , 
erti d' f le d · élcxf · nequws pour etalages s appelle M Zé-

peu de littérature connaissent au ge. Elle s'amuse à tort et à travers, s une ou e ioya:.ix m iquesl . . . , · 
. . . . . . . qu·1 e pourront que f · 1 · · d t ro. Cet mdiVIdu prend la place d un de 

moms quelques bribes de la VIe de Ma- maLS elle fait aussi de la musique, elle n aue a Joie • ous . . . 
· Ra hkirtseff Le · · èd . dmi bl li . t ceux qui les entendront ses hommes de Cll'e pour decouvnr ie ne s . c1nema sans cesse poss e une voix a ra e, e e pem · . , . . . 

· l'aff"t d · ts · · te · · f ·lit' li 1 1 1,.ta Ma chanson au vent (La mie canzone chiffre du coffre dune biJouter1.e et y 
a · u e su:ie varies a nu a e- avec aci · e ; e e pare e russe, i - . . . 1 d b. ts · · 

Après 'l'ROIS SEMAll\E, ne 'l'RIOMPJJE ... et d'UN SUCC&> 
SANS E<;AL .... 

Après avoir f: 1 É APPLA\JUI par de~ MU.LIERS <le SPECTATEURS 

ROBIN des BOIS 
li' pre,tigieux rhef·d'œuvrc <le l'écran avec 

ERROL FLYNN et OLIVIA de HAVILLAND 
voguer le souvenir de cette existence lien, le franqais, le gree et le latin. a~ vento) qu~ possède un suiet des .pbs m vo er es 0 Je precieux. 
des plus romanesques. 1 ,. teressants iomt à ses qualités artistiques La police a d'abord des soupçons sur coutitllll' 1·ba1111c joui· au C i Il c 

Ce n est pas un effort pour elle que celles d'une technique impeccable 11 · d d · M · 4 - "Ir 4 - E 
On réalisa de ce fait une bande qui de lire Platon dans le texte original. C'est le célèbre ténor Guisep;, Lugo e prenuerh ven eurl chanu magasmd' · . rus ~ r' ~ 

f t . t vif . "· -· les Ell dis S j ce Jeune omme a a ce a.voll', en S RE 0 È u proJe ee avec un succes = e . cute avec intelligence sur pi- qui remplit le rôle principal Parmi Mar B . fi . 1 . d 1 UNE CARRIERE qui BAT TOUS LE C RDS du SUCC S ... 

Pl t sall bsc d l'univers ' ·b · E fin d' · · · Y nan, une ancee p eine e sang- Ali 1 V 0 1 R t 1 R E V 0 1 R 1 us va.. es es o ures e . noza et Lei mz. n ' une ecnture les airs qu'il fait entendre dans co flm il f .d t d' da.c t . l'étoff d' ez e e e ... 
L'interprète principale de cette vraie 1 fié_vreuse et pa.ssionnée, en des phrases Y en a de connus et d'autres qui sont iné- dr:':ec:ve ..:ate:,..e G;:e ~elle, l: co~~ Abjourd'bul lllatlnéea à prix réduits à t et a,30 "h_. __ _ 

oeuvre httérairo-Cm""""Phique fut l'il- qm sont certainement plus plemes de dits comme précisément cette Chanson au . . h . de 1, •te r.P!ne'tr 
lustre star Lili Darvas cette excellente fougue que de talent, elle ecnt son Vent composée par l'éminent compositeur dan 1 li d M z• Ce dan •· • ·• • • • •· •·•·•· • •+ • • •+ • •• •• • • • • • • • • •• • • • • • •· •· • • •· •·• ·• 

...,. - . . mJSsaire c arge en.que ,.._ era 1 
· ,. ' s es ate ers e . ero. - • • 

actnce sut rendre on ne peut mieux la « Journal >. Ce sont les pages d mnom- vénitien C. A. Bixio. Les paroles de cette . . 1 t · éch.,,pe à • (i A R y c Q Q p f R • b bl h. • Il · gereux crurune e maruaque -r • • 
vie si mouvementée et si prenante de ra es ca 1ers qu e e couvre. y cns- mélodie sont de B. Cherubini. 1 . . . . :ts • • 

. . . , . - talr h · • . . p usieurs repnses a ses poursuivan , • . , 
Marie HashlortseH. L herome de cette ISant ses c agrins, ses reves, ses a- Ma chason au vent contient a;.iss1 de mais finalement, son besoin de ven _ • .\ mitllt iné:tl ..... Cow- \Joy é\Jlo111ssa11t . • • . . • 
production a vécu réellement. Elle n'est mours, ses espoirs, ses ambitions. Et grands airs d'opéra tirés de la Bol1ême de geance le perd et les jeunes gens peu- • \'i·dcttl' tlt's \ ' !•;DETTES de l'EUHA \' • 
pas nee, comme tant d'autres, de l'ima- ce n'est que le lendemain de sa mort Puccini. ,. . dr d'"tr - • lkm11111'tP rhar1tt•' J·our :1n S .,.. ,., .,.. Y • 

t t 
•en · ·t t · .

1
• . . vent sepouser sans cram e e e as ~ ~ ~ 

gmatlon d'un cinéaste ou d'un roman- que ou ce qu e a ecn es reve eau Dans une scène pnnc1pŒle ayant pour sassinés ndant leur lune de miel. • J., triomplw dt'S GRA.~l)S SEl)l 'CTEl. HS d1111s • 
cier. monde... cadre le grenier des bohêmes de la Bol1ê- pe • • 

. 1 . tr Cette petite a.venture policière assez •. M ~ D ~ M E E. T s 0 N e 0 w . B 0 V • 
Cette femme qui, de son vivant, ne Révélations me on voit e pem e Marcello, le poète 

· · l bo h d' Rodolfo (rôle personnifié par le célèbre té solide, se laisse voir, sans ennui parce • (Partant Français) ! 
con.~ut J&IIlalS e _n eur fun amour Ce n'est qu'un fois qu'elle s'est éva- nor Giusep. Lugo de renommée mondiale) que c'est de l'ouvrage bien fait et à ! a Y e" M E R L E 0 8 E R 0 N ! 
entierement partage, cette emme que nouie pour toujours que la flamme qui . . • . . d 1 ' "'I · \'F''"l'l l'l' · · J \ Pl l ' • u. d . et Mimi (role remph par Dna Paola). peu de frais, 'ailleurs. • l \ 1 L" oit L.\ Uh.i ., H·. A ··' 1 '. rn1>111l· <lll'l' •. , s 
• ..,.urice Barres au temps e sa Jeunes- animait Marie Bashkirtseff fait sentir • ' .. -------=---------------------- • m .. Ll.E tlt•s .\ n :;.;n,Itf<:S JrA .. IOlJB. '.. • 
se, appelait Notre Dame qui n etes ja- sa douloureuse chaleur au monde. 1 · • 

SESSUE HAYAKAWA • b1 Sttppl.: F () :\ - .IOl TISAL et lt·s \oun•lll•s ile la (jncn'l' ! 
mais satisfaite, est morte à Paris en Et nous apprenons que la petite fille • • .\11jo111·t1"hni :t J et ~.:lû h. :\latinet•s populain•s a prix réduit> • 
1884. exaltée ne fut véritablement chérie que ~ •. •. • .... •. •. •. •. •. •. •. •. • ••. 4 • •. •. •. •. •. •. +. •. •. •, •. •,:;: 

Aüamée de gloire 
par sa mère et sa tante, Mme Roma.­
noff. Mais ces deux femmes lui fai- Le~ \'EllKrTES tic la • Co111édil'-Fr:111çaist'> Un arti~te qui fit autrefois beaucoup parler de lui 

Marie Bashkirtched'f était russe, ro- saient aussi un peu peur. Elles l'entou­
manesque, artiste, belle, affamée de raient de soins et d'attentions si suivis 
gloire et de vie. Née le 11 novembre que cela finissait par l'agacer, la rendre . C'est dans. Fo~faitu~e -:- à l'é~ue, films, p~ il ren~ au .Japon, oil il fut 

VERA KORENE .1 EA N G A L L A N Il 
et \\' 0 H \1 S 

1860, elle s'est pour ainsi dire consacrée encore plus sensible qu'elle n'était. Elle ou le .muet lw.-meme n en etait qua ses nomme regis.seur dune iml"'.rtante ~ai-: sont actuellement au S A K A R Y A dans 
en 24 ans à sa propre flamme. Mais en ne pouvait d'ailleurs pas les admettre prtmUeri; essais de Jongues bandes. - so.~ de productions. Le~ cineph1les 1 ou- J J R 
un quart d~ siècle elle a ~éussi. à trac~r dans l'intimité de ses pensées. Elle vi- que Sessue Hayakawa con.nut la .gl01re. blt~re:it un :~ lorsqu un manager a-1 .J(l )( 111 ~ (> l l~ (> 0 11 g e 
un sillon VIbrant dans 1 histoire litte- vait seule au milieu des siens, aussi seu- • Forfaiture • est un film qw mar- vise 1 engagea. a retourner en Europe. s PE.R - FRANÇAIS 1 d B JI d G d O 

1 
UN U FILM avec e concours u a el u ran péra 

raire. le qu'au milieu du monde. qua une date mémorable dans la ciné- Tempête sur l'Asie de Paris ... LA VIE ... LES AMOURS ... LE CRIME ... el la MORT de LA 

Dès sa plus tendre enfance, elle com- Son c journal > nous révèle son ex· matographie. 11 fit franchir une étape fu't il n'y a pas longtemps il tourna " l)A~Sl~l · :.t-: ~l E " qui fut la FEMME de l'AMOUR et de la MORT ... 
. . • . au Vile art. Et comme c'était Sessue · · tr tr flms (;ette Tempe·-

mence a voyager. Vienne, Bâle, Pans, traordinaire mobilité d'esprit sa facul- . . ainsi en e au es 1 
" En Suppl.: F O X _ JOURNAL _ ACTUALITÉS 

Rome, Lausanne l'accueillent tour à té de passer instantanémen{ d'un su- Haya~wa qu'.. en rem.plissant .1e. rôle te sur l'A.liie • qui fit le iour des plus 1 • • 
tour tourbillon de gaîté de folle. Mais ·et . t Cett bTté d' ·t prmcipal, menait iout le film, c est IUI importants écraru; du monde. j Aujourd hui Matinée• à prix réd•ula à t et 2,30 h. 

• . de 1 Médi' . . . J a un au re. . e mo i ' espn qui en récolta tout le succès. .ch d 0 d . 
c'est le rivage a. terranee qw lui fait d'ailleurs ecrire de curieux «rac-

0 
la 

1 
. M. Ri· ai· swal emprunta a un 

la retient le plus. Tous les habitués de courcis• : «Mon génie commence à me n ~e par pus, .et pour longtemps grand metteur en scène le titre d'un de' LES BEAUX FILMS. 

1 d 1 
. f. . t . , dans 1 Uruvers entier, que de Sessue 1 1 5 \ 

a Pro.menade es An. g rus. 1mren. par ronger. Ce sont les eternels desirs de fla kawa. ses ouvrages. es pus co~u · , ... 
connaitre cette petite fille, etrange grandeur qui me tuent.. .• ee sont des ya . La magnifique apparition d rnkii1 -1 l .. r S ,. O y a iJ f U l'S 

HEROISME OU SENS PRATIQUE ? 

créature pour ains'. dire. irréelle, qui, phrases d'écrivain né. Mais elle vou - On le fit voyage: alor;s u.n peu ~- noff devient i~i, une ~x:te. de « r~zzou > 1 
tout en se lançant eperdument dans les drait aussi avoir du génie et elle pleure to~t .. Il fr::'i!. meme l 0: .et d A_- ou une contree llllprecisee de l Asie ; 1 1) 0 ll r \ T (:.Il j s f\ ••• 

Charles Bovèr est retourné 

ù Hollv\vood amusements dispensés par les casinos.en lisant la vie de Michel-Ange : c A menqu~,. e rqua.~ . u .JOur ac rezzou > vengeur que mène Sessuet 
et autres lieux de plaisir, savait songer quoi bon vivre sans génie ? • s'excla- Paris ou il fut engage a prix d or pour Hayakawa. Cette révolte des Mongols p n V 0 i t ll l"P ! -
à des choses graves, beaucoup trop gra-] me-t-elle. tourner la « Bataille > de Clau.de F'ar- s'effectue contre un forban mégaloma- New-York, 24 - La presse s'intéres-

--------------=----,-------------~!:.. rère. ne, Conrad Veidt, qui, est venu se nom- ---<>-- se vivement au cas de Charles Boyer . If 
La Ba1aille mer c motu proprio >, o;ouverain de 1 Dans Je beau film Le rrain pour Veni- célèbre artiste de cinéma français qui vient 

J'étais a.tom à Pans et je me sou- l'endroit. Lui et sa. bande tyrannisent se, qu'il m'a été donné de voir il Y a quel- de retoJm,r à Holl ood. 
viens d'avoir assisté un jour à la prise les indigènes malgré les protestations ques mois déjà, dans un tout petit et fort . . yw . . 
de vues d'un intérieur de ce filin sur des bonnes têtes de l'expédition, c'est à tranquille cinéma de banlieue, j'ai été char- Boyer rue avmr une mission de propa -
la teITasse du café de la Paix. dire Roger Duche.:;ne et Madeleine Ro- 'mé et j'ai beaucoup ri par tout ce gande. Mais il semble étrange qu'un hom-

Sessue Hayakawa était là. Le met • binson - qui sont destiné$. oi. s'en m'a été donné de voir. me encore assez jeune et parfaitement 
' teur en scène le pria de s'asseoir devant doute, à unir leurs :;ol'ts. Luca.; Gri - Cette •grande comédie>, fut mise à t'éc- constitué soit exempt du ..,rvice militaire 

une table. D'autres aoteura prirent pla- doux est à la fois l'âme damnée de Con- ran par Berthomi<u d'après une pièce cé- Le •New-York Times• conclut qu'il a 
ce auprès de lui. rad Veidt, puis le justicier du film ; lèbre créée par Huguette Duflos et Louis , é 1 é d bl. . t• ,.1 . . . . . . et re ev e son o 1gation a 1n QU 1 puis· 

Dans l'espoir que je paraitrai aussi car c'est lui qui finira par debarra.sser Verneuil et qui repnrent dans le film les . • 
dans cette scène, je m'étais assis à la l'Asie de ce conquérant. Cet acte de rôles qu'ils tenaient à la scène. Pour la se gagner en Am&ique des dollars grace 
table voisine. Malheureuse.ment le met- justice donne lieu à l'éclosion d'une première fois il m'a été donné de voir aus-1 auxquels la France pourra acheter des a­
teur en scène ne comprit dans son ca- scène de qualité du film ; la mort; de si, ensembre. les deux grands acteurs co- v1ons aux Etats-Unis. Le code moderne 
cire que la table où se trouvait Sessue Conrad Veidt, que cet acteur joue e.vec miques fort aimés da public : Max Dear-: de la guerre sembl< subordonner l'hérois-
Hayakawa.. Et je fus frustré de ce plai- une belle âpreté. ly et Victor Boucher. 1 me au sens pratiq"Je. 
sir. Conrad Veidt et Sessue Hayaka.wa, I (Voir 1• aiite .,, 4<\im pqe) 

~près la c Bataille >, ~ersion :11.Uette, 3ouent, l'un et l'autre à ravir, dans ce ~~*~~~~~~~*~~~~~~~~~~~~~~~ ...... .;.~ ........ , 
qm obtint partout un vü succes, Ses- film. t <)B A '.J c 0 D ] }> 0 ,. A 
sue Hayakawa tourna encore quelques E. M. ~ ..L 1 . l LT• 
~~~~~~~~~~;.....-~~~~--~~.-- l~------------------------------------

Prochainement nous verrons VICTOR FRANCEN dans un nouveau rôle, 

celui de CHRISTOPHE COLOMB, dans un film portant le même nom 

U n studio au~.uième étage! 1J 
àUn scénario qui est une histoire véritable l 

SOCltH NONYME lU ClPIUL DE LIT. 200.001 000 ENTIEREMENT VEUt 
S!t GE SOCIAL ET DIRECTION CEllTRALE l ROME 
ANNEi<~ Dll: FONDATION : 1880 

- -·-
Voici une scène de cette superproduction. Fllittl•'" • l co1'l'l'spondttnls rlttns Il' mornll' t•11lie1• 

A rtistt> :1 l'ù{Jt1 
df) ..• 1111 n1ois ! 
Ou les débuts de 
Jean fviArc-tnton 

- · ·· .~ · · · ·· ~ · · · Drôle d'endroit poar y situer un studio. mais, comme dans le Sonlle d'une nuit d'é-. ~ 

Mercanton. Pierre Blanchar ~t Char/e!; Et .d~taill bizarre on n'y trouve pas de
1 

té, il sait !1'ourir_ « fort .. convenablem~n: >.J ~ 
Vanel onf toujours été les meilleurs amis mach1n1stes, car les décors ont été plantés Quant à Françorse Noël, sa partena1re, f FILIALES EN TURQUIE : 
de sa famille. On voit que tout et tous au- là, une fois pour toutes. il y a quelques ant c'est une étudiante aussi, pour le moment !STAN BL L 
tour de lui se tournaient vers Je théâtre et nées; ils représentent une chambre à cou-1 elle érudie surtout 1e cinéma ... F;lle a déjà 
vers J'écren. Sa première apparition fut cher : quand on n'y tourne pas, 1e metteur! débuté à l'écran de1ns Orage.sous .a d1rec 1

1 
.. 

dans Miarka, la fille à l'ourse. Il n'avait en scène Y dort... tion de Marc Allegret. " 
pas un mois qu'on <le trouva~ à la porte Vous pourriez supposer q:.i'il s'agit d'une, 'I iZM!H 
du château dans une corbe.ille :t. blague ...... Mais non ! .... Le fait se\ Le sck'lario, écrit par Maurice Paraf, est 

A quatre ans, il nv_ait un petit rôle dans passe dans 1a Vi\le L:imi~re. . \ Jne véridiqu'e histc:i,re. • . 

Sièfe pri1cip1l Saltan H1mam 
A1ente 4e fille "l,. (Galata) Mah111u4iye Ca4desi 

Attnce de ville "B., (Btyoglu) lstiklal Caddesi 

liinci Ktrdon 

Tous ""rvic.. bancairt.a. Tout.,. les filial.. de Turquie ont pour i .. ~-les De;.ix Gosses,ver!<zon muette. Il a tour- Et un rédacteur c1nématograph1que Et cette él'onna-c1te petite scr1pt·girl. si 1 
• 

11 s'aRit du june artiste jean Me.rcanton, né à c6té de jean Murat dans Vénus, un nous. apprend Qu'il Y a même vu tourner
1 

vive? Françoise Sdio, 1a cousine de Jean~ 1 

1 

r.1.tionl de compm1ation priv~ une or1anisation 
aM actueilement de 10 ans et qui compte film de son père; à côté de Charles Va - un film. Pierre Aumont et la fille d'un grand pro· 1 

spéci1lc ~n relations avec 

de chan&• - marchandi-déjà 19 an.i; de ~arrière. 11 naquit
1
t:ois jours ne/ dnns Le Passager, de Baroncelli; dans Ronald Gerio, ~e jeune premier venait,{au ducteur ... Quelle famille de cinéma !... ~ les principales b•nques de l'~tran1er. Opération• 

avant Je premier tour de mantvelle. de
1 

Croquette. de son père aussi, à côté de Belt moment où notre confrère pénétrait dans1 Notre confrère sortit sur la pointe des ~ _ ouverture• de crédit _ financements _ d6douane.ments, f'tc ... - Toutel 
M:arka , la fille à .. l'ourse. qu~ mettait en

1 
ty De/four. ce studio bizarre,) de se tirer un coup de1 pieds, il m'a sernblé voir~ dit-i1l 1 une porte! 

scene- le fameux reRt!':1seur Lhuis M~rcan - jean Mercanton est doué pour ltjire un pistolet dans ]a bouche, et de cette bou.f s'entre-bâiller et apercevoir, à la lu('ur d'u op&atiOM sur titree nitionau:a: et ltranc ... 

ton, ~n ~re. ~Réjane _e~ jean Richep1n lu-I comédien remarquable, mais plus doué en- che s'écoalait sur son visage et sur 1es
1 

ne bougi·e, les visages résignés mais tout 1 -·-

rent te.moins a 1a mame.lorsque fheureuxl core i=bur tair~ un srand metteur en scène, draps d.u lit un sang tr~s vermeil, compo· de même un peu affo!Es des parent•. du 1 L'lgence de Galata dispose d'un service spécial 4e coffres-forts 
/Japa sen lut déclarer le 1eune Jean. comme son pere. Pour laquelle des deux sé de vm rouge et de JUS de tomates. metteur en scène... J.,es fusibles venaient 

Sarah Bernhardt lut la marraine de ]eanl carrières optera-t-il? L'avenir nous le dira Ronald Gerio, est ~tudiant en droit, simpl•mient de SEtUter ane fois de plus ... \ ~6 ~66666~6666666666~ ~~6666666666~66~ 



•-BEYOOLV Samedi 25 Novembre 1989 

Chronique littéraire 

Les malheurs de Ziya pasa 
Les révélations de la v· é · t f. . , 

1 
l i Gestapo 

1 
1e conom1que e 1nanc1ere

1 

LA BOURSE 
1 (Su1to de la 1tlce palle) 1 l t. t" t C · <l l'Et .._ ___________ _. 

---::::~·~~--­

Comment il exprimait sa 
lando-allemande à la connaissance du 0 Orma 100$ e OffiffieOtaJreS e ranger Ankara 2.J. .Novembre 1939 

douleur Lt. q 
-~ 

(Ergan:) 19 7(1 
Ziya ~ fit construire à Merzifon, ennemi acharné qu'il pouvait fièrement 

une tour d'horloge et il composa des 1P<>rter son noon sa.ns taohe. 

gouvernement britannique où ils ont 
pris contact, pendant quelque temps a­
vec des personnalités allemandes haut. 
placées. 

Les renùées fisc:ales du Reich raies, on estime que le Brésil peut ac­
BerJ.m, ~. - l>ans Je second trrmes- quérir de forte.; quantited oc '"1~ ' v"" ' · 

t.re de cette année, les rentrées d'i1n- de texWes, de produits manufacturés 

Pots a.u Reich, aillSl que celles des de fer et d 'acier, de machmes et de Act. Banque Centrale Le 9 11overnbre, date de leur enlève -
douanes et taxes, ont enregistrees dans voitures. •"HE.f•UI::~ 

1 u:i. 
vers pour faire connaître la date de sa Contre ces adversités, il se consolait 
fondation : • Que le nom d' Abdülaziz par cette chanson, dont il a composé les 
soit clamé par cette horloge sonnante !Paroles : 

ment, ils reçurent l'invitation de ren - " r .> 
contrer à Venloo un envoyé allemand, l'ensemble, comme l'écnt la • l:lerliner Un emprunt de conversion en 

qui annonce au public le temps de priè­
re et de travail. La ville de Merzifon 

c Mon coeur, pourquoi gémis-tu ain­
si? quelle est la souffrance, ta peine ? 

est glorieuse >. je ne te veux pas ainsi chagriné ; quel-

chargé de leur remettre pour être Boersen :ileitung » 6.178,!I roilhons de Afrique du :Sud 
Londres 
New-York 
Paria 
Milan 

1 Ste.rllng 
100 Dil1ara 
100 Fl'&llCll 
100 Lires 

l·t. r.J1 i lu1e 

0 ~1 
129.60 
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6. 787 !i Dans le bourg de Koprü, il .fit cons- le est ton angoisse ? dis-le >. 

t.ruire une éoole primaire. A Merzifon . 
Il fonda. une école du même degré. Il Il rageait contre les affronts d' Ali 
Il da.ta tous par ses poésies comme la Pl4B_qu1 attaquait_ son.honnêteté, sa di­
data tous les édifices par se:; gmt.é, sa vie. Il ecr1VIt cette chanson, 

transmis au gouvernement britannique marks contre 4.6a3,2 millions dans le Londres, :.::o. - On apprend qu'un nou­
une série de propositions de paix. A au- second trimestre de 19a8, avec une aug- vel emprunt a été lance par le gouver­
cun moment MM. Stevens et Best n'ont mentation de 1.545,7 Jruill.ons de marl<S. nement de J'Afr1que du ::;ud, destiné à 
transmis aux Allemands des proposi _ L'~ugmentati~n. pnllClpaie .de ces ~en- la conversion de celui de 1!140-50 à 5 ~ i 
tions de la part du gouvernement bri- trees aUI'8lt eté enregistree par J im- pour un montant de 14, 23 millions de Genève 
tannique. pôt sur le revenu. livres isterlings. Aux porteurs de l'em- Am:rterda.m 
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100 Florln.!! 
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Lors qu'ils arrivèrent à Venloo pour y La situaûo~ économique du Brésil prunt qui vlent à échéaJice le 1er. fé: Berlin 
rencontrer l'envoyé allemand, ils furent Londres, :.l5. - .t'ariant a.e lecono - vner procha.m, on offre la pos:;ibilitè Bruxelles 

100 Iùuchemark 
100 Belgaa :H.2010 

U.lltif> 
l.li026 

poésies comme pour la tour en faisant allusion à Abdülaziz : 
d 'horloge. Dans l'espace de deux < Tu es beau, je suis amoureux de 
années que dura son gouvernorat à toi quelle autre faute ai-je commise ? 
Amasya, il travailla sans répit à sa le monde devient mon ennemi ; ce fut 
prospérité matérielle et inte1'1ectue!le. un délit que de t'aimer ,? >. 

attaqués et trainés de la frontière hol- mie brés1.Jienne, « 'l'he Financial News > de le convertir à une échéance de di,x i\.thènas 
:lofia landaise en territoire allemand. Les au- écrivent que jusqu'à la fin de juill.et, les ans, au prix de 99,50« avec un inté-

torités ont été informées que tous deux exportations de café du Brésil n'avaient rêt de 3,753. Pra& 

100 Drachmea 
100 Levas 

zoo Tchtto.lov. 
100 Pœetu 
100 Zlotla 
100 PengO!l 
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100 Dinal'll 

Comme récompense on lui imputa plu- L'enquête resta sans conséquence. 
sieurs manquements et fautes et, en Les intrigues qu'on avait ourdies pour 
1865, on le destitua tout en Je nommant salir Ziya et pour le faire tomber en 
gouverneur à Samsun. L'on envoya disgrâce ne produisirent pas leurs ef­
une miSSion d'enquête à Amasya. Sur fets. Alors Ziya fut nommé de nouveau 
ce, il vérifia ces plaintes-ci : au conseil supèrieur. Ses ennemis, ma.l-

e Ne crois pas que j'ai exhibé à A- gré leur influence forent vaincus. 
masya mont titre de p14a; j'ai trouvé un En arrivant à Istanbul il fut invité 
peuple orphelin et je l'ai traité en père au Palais. Pour remercier il écnivit : 
charitable. Quoique je fus membre dans • Si tu savais ce que je suis devenu 
le conseil, je ne fus, hélas ! selon mon par suite de la séparation... J'ai donné 
désir chef d'aucune affaire. Je fus l'or- ma vie en ton honneur. Je souffrais 
nement de la soirée comme la chandel- pour te voir. Je te vis enfin par mes 
le ; je n'ai gagné les bonnes grâces ni yeux ; aujourd'hui je suis heureux >. 
du dévot, ni du buveur ; je fus chapelet Cependant il était bien temps de met­
dans la chapelle et fus comme la bois- tre fin à cette funeste politique d'Ali 
son dans les réunions >. ~· Force était de réunir une force de 

Avec. cette ode pleine d'a~lusions il résistance oontre ces oppressions. 
montrait au souverain et à son propre Cemil Pekyah~i 

------~-----· 

sont probablement en vie et se trouvent pas été outre mesure favorables, mais, La forte augmentation de la 
actuellement à Berlin. au cours des mois d'août et de septem- production italienne de bière 

Les autorités hollandaises avaient été bre, les expéditions ont fo1,tement aug- Rome, 25. - La. production de la 
informées par le capitaine Stevens et menté et, dans l'intervalle, les prix ont bière ;talienne a enregistré ces derniè­
M. Best de la nature de leur mission et également monté. La destruction de ca- res année une forte augmentation, 
un officier hollandais reçut des ins _ fé aurait été suspendue. Le journal lon- oomme en témoignent les données sui­
tructions pour les accompagner et pour donien juge cette situation comme un v=tes : 1935, 400,8 mille hectolitres ; 
se rendre compte si effectivement rien indice de l'amélioration de l'économie 1936, 456,8 mille hl. ; 1937, 651,8 mille 
d'incompatible avec la neutralité hol- brésilienne, en particulier dans le do- hl. ; 1938, 671,500 et plus de 468,3 mil­
landaise n'était fait de leur part. ma.ine des expo.r<ta.tions. En ce qui con- le hl. pendant le ,premier semestre de 

11 apparaîtrait que le Gestapo avait ' cerne les relations économiques géné-1 l':mnée en cours. 

découvert le fond de l'affaire et qu'elle 1 -,,,,,..-~ =· . _ --,...,-~..'.,,.... _ _ . _ 
décida d'empêcher du côté allemand, 
dans les cercles importants, toute ac­
tion pacificatrice. 

Il semble que la pensée d'établir un 
rapport entre l'attentat de Münich et la 
mission d& ces Anglais vient tardive -
ment, c'est-à-dire ces jours-ci à l'esprit 
de Himmler. 

LA REDEMPTION DE 

llouvemenl 

..... .... 

LETTRE DE BULGARIE 1 L'AGRO PONT/NO 

Les prochaines élections législatives: Lit~~a.~i:.=.~~R!~n~! c~~c~~~nt la 

·A DlllATICA 
SOC. AN. Dl NAVIGAZIONE-VENEZIA - - - - -

Dtpart• pour 

Madrid 
Va.raovie 
l:!udapest 
l:!ucarest 
Belgrade 
~okohama 

Stockholm 
Moscou 

100 
100 
100 

Yena 

Cour. S. 
Roublelll 

13.0 :~2 f> 

23.68 ·~;) 

U.\Jlf> 
:t,lb 

:H.45bïi1 

Jl.O ':.!fi 

'l'heâtre de 
la Ville 

-0--

Section dramatique. Tepe/>lifi 

!}ERMJN 

Section de <>0médie, Istiklâl caddesi 

ON CHERCHE UN COMPTABLE 

LES BEAUX FILMS 

Swce de Ja 3ème Pa&•) 
Ils sont irrésistiblt:s ces deux pince-sans 

I rire, lorsque à un moment donné, dans une 
I fort belle scène du film ils s'écrient joyeu­
sement: Allons prendre te train pour Ve-

1 • 1 · n1se . 

De notre correspondant permanent) 
récolte du coton, qui est actuellement en 
plein développoment dans la région assai-
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pour Izmir, Le Pirée, Brindisi, Ve- 1 Souple et élégant dans un tailleur sport, 

Sofia, novembre. - Comme nous politique de vastes I'éalisations. Car, nie confirment de façon très nette les bril­
l'avons déjà dit, le gouvernement de M. les futurs députés seront les représen- Jants rés:.iltats de cette culture. La pro -
Kiosséivanoff a cru nécessaire de pro- tants du peuple tout entier qui, jusqu'à duction est de tout premier ordre et abso­
céder, prochainement, à une nouvelle présent s 'est entièrement rallié à J.a. po- Jument exceptionnelle. Le développement 
consultation populaire. Utique constructive du gouvernement. ullérieu~ de cette culture présente un vif 

AMITIE AVEC TOUTES LES IDt tout comme le gouvernement, 'les intérêt du point de vue de la lutte pour 
PUISSANCES députés ne mettront pas en épingle les l'autarcie. 

Il s'agit, en l'occurrence, de poursui- couleurs fanées de tel ou tel c.la.n poli- • Un groupe d'agriculteurs et de tecli.ni­
'\ll'e la politique menée depuis plus de tique que la fogique des choses a de- cicns portugais ont visité l'Agro Pontino 
4 ans, par le gouvernement de M. Kios- puis longtemps condamné à l'oubli. In- et se sont intéressés à la transformation de 
séiva.noff. On oonnait les résultats de teriprètes, fidèles de la volonté souve- cette région marécageuse réalisée par le 
cette politique : économie. finances, é- raine du peuple bulgare, ils appuiront fascism e, aux fermes et a;,ix oeuvres di -
ducation nationale, législation sociale l'acltivité du gouvernement de M. Kios- . verses qui ont été créées. Ils ont exprimé à 
sont remises à neuf. sei.vaJioff qui vénère et sert les cou _'!cet égard l'admiration la plus vive. 

En matière de politique extérieure, leurs de la nation bulgare, sous lesquel- DES PRISONNIERS DE OUERRE 
le gouvernement, sincèrement attaché les la. Bulgarie a vécu et prospéré. 1 POLONAIS INCORPORES DANS 
à une politique de paix et de neutralité Fort; de la confiance de S. M. le roi L'ARMEE ALLEMANDE 
qui répond le mieux aux tendances du et appuyé par la. représentation natio- Londres. 25 (A.A.) - Le ministre 
peuple bulgare, ne cesse d'entretenir na.le, le gouvernement continuera ré- de l'information souligne que l'Allema.­
des relations d'amitié avec toutes les solument sa. politique de prospérité à gn.e vient d'ajouter une nouvelle viola­
puissances et de contribuer à l'édifica- l'intérieur de paix et de neutralité à tion à la liste croiSSaJlte de celles com-
ti<m d'une ipaix balkanique basée sur le l'extérieur. mises contre les droits des gens en Po-
respect et la confiance mutuels. \ C. 1. logne, par l'incorporation de grandes 

Au cours de la. réalisation de cette quantités de Polonais prisonniers de 
oeuvre de rénovation, le gouvernement ' A LA FRONTIERE DE LITHUANIE guerre dans l'armée allemande. 
a ignoré l'existence des partis politi - ' Kaunas, 25 (A.A.) - Un projet de La convention de la Haye de 1907, si­
ques qui, dans le •passé, divisaient le loi prévoit que les chefs de districts de gnée par l'Allemagne, interdit aux bel­
peuple en clans adverses dont les lut- la frontière de la Lithuanie ont la fa- ligéraJlts de forcer les prisonniers à 
tes stériles mettaient à l'épreuve l'or- cuité de défendre dans ces zones l'usa- prendre part à des opérations contre 
dre intérieur et extérieur du pays. ge des appareils de radio et photogra- h~ur propre pa)'S. 

PLUS DE PARTIS phiques. Ils auront aussi le droit d'ex- "--------....,..= 
Robert Collège - High School 

Le travail législatif de la Chambre pulser les éléments indésirables. Emre llOUI < Prof. AnaJ. > au Journal. 

marquera., certes. une nouvelle ère de Profeueur AnilaÎI pdpare efficaœllle"t 
collaboration de tous les cito=ns bu!- Nous prions n?~ ~orrespondant1 6 · 

. . : • ventuel1 de n'6cr1re que eur un Hui et ~ntttiiqucmait mves pour toute. lee 
gares en vue de la continUlté de cette oet6 de la feuille. 

Eg1Uo pari.,: nise el Trieste. 
un énonne oeillet orange à la boutonnière 

1 et une pochette jaune aux dimensions plus 
Qae raisonnables, l~ tout soulignant l'es -
prit fantaisiste, la jeunt..-sse et la vitalité 
extraordinaire de cet acteur, Max DearlY 
renverse Je buste en arrière, joue de ~on 

monocle avec désinvolture, et examine 
Victor Boucher emmitouflé dans un pei -
gnoir de bain. 

2IJ Novembre { 

Bourgas, Varnh, Uostuntz,., ::rnl1111t, 
F&NH' IA Galatz, Br11ila 

CA!dPIDOGLIO Jeudi iJ) NovP:mbre Pirée, Naples, )larseille, Gêne. 

AS~IRIA Diman C'he 26 Novembre 
Salonique, 

Trieste. 
Izmir, 

Cette scène qui m1t la salle en délir .. 

Piree, y ell~e, me fit aussi rire aux éclats. 

D~parts pour l'Amérique! Pr. l\1ARIA de Trie,te 2 Décembre Leçon• d'allemand 
• Nap les 0 • données par Professeur '\l.leuu:r.d 

du Nord IO --
0
-E-A-N-IA ____ T ________ mé.- N .. uvelle mHhode radicale et,... -

de rieste JO lléccmbre pide.- Prix modest.,.. - S'adreaer p..r 
" N•plcs 12 • 

VULCANJA de Gênes 24 Novembre " Gênes l.J. " krit au journal < BeyoiJu > ooua ' 
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" Naples 15 
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" l:larcelune 15 " LEÇONS D'ALLEMAND 
Pr. GIO\' A.\'NA de Gè11cs 20 Dcceni 

" Naples ~2 

NEPTUN!A de Gênes 28 Décem 
" Barcelon11e ~ 9 --- -

Une publicité bien faite est un 
sadeur qui va au devant des 
pour les accueillir. 

am bas· 
clients 

Pour l'An1érique Centrale Préparaûons 1péciale1 pour i. 
écoles allemandes 

et le Sut! Pacifi4ue c•urtout pour évtter 1es clasoes préparatoi-

M/S VIRGILIO dép. dè Gê .. es 2 Dée res) données pe.r prof. allemand diplôm~· 
" " Barcelone + Dec -S.'adr...cr par 6crit au Journal so111 : 
" Las Palmas 8 Vée REPETITEUR ALLEMAND. 

FuclliU·s de voyage sur les Chem. de Fer de l'Ktal Italien Do you speak English ? 
Ne laissez pas mo1sir votre an;lais. -

Prenez leçon• de conversation et de cor • 
respondance commerciale d'un prot....,u< 
Ana;lais.- Ecrire sous «Oxford> au ]out· 
na!. 
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\r -= 11 e ''' 77' !!!!t!_---......,_...,.. •• ,,., •• _,,...!;'!, tes et chaldéens - jamais Lolita ne s'é .. ,Plûlippe en souriant, et puis ce sont des De temps en temps la solitude était in- donis. Allons-y 

i. où les bananiers se lacéraient sous de Ion- tre maronite. En 1860 il Y eut de terri - ' riers estropi~s. derrière lesqaels on voyait ne le croit, à cause des tournants. Et nou• 

1 

FEUILLET'l.' dr , BEYOCL U, Nt 4 :1

1 
tait doutée de l'existence d< ces rites - villages 'Crulemis. L'un est druze et l'au- terrompue par des plantations de mO. - - Pas ce soir ! Saïda est plus Join qu'on 

i
1

: LE iues p
0

almes bénissantes et où des norias bles égorgements de part et d'autre. Le briller des cabanes de bambou ! sommes attendus aux Cédratiers. 

P 1 E }
'' I E J) 1 gémissaient. entourées de ·bambous ~mus. sang coula à flots et les cadavres mut:i- - Des magnaneries, ·expliquait Philippe Ils revinrent par la même route, ton -

I
l l ,_ '.l \ B j \.1 S ·~ l) 1 - Doucement ! doucement ! criait au lés comblaient, dit-on, l'intervalle des deux à Lolita ; où l'on élève les vers à soit. geant le Liban "t la mer phénicienne. 

l chauffear Lolita avide de tout voir, ravie collines. Maintenant Druzes et Maronites Lolita faisait arrêter. Alors on enten - Unt; douceur pénétrante flottait sur Je 

1 Par MYRJ AM HARRY de retrouver, en cette folle végétation fié- s'entendent. dait un étrange crissement. paysage, et comme une voluptacuse tris· 
Ji 1 chlssant~ et les cactus de bronze immo - - Horrible de se massacrer en d'aussi - Qu'est-ce que c'est ? tesse . 
._ ......................................... ......,..._...... ~.;!! biles, des souvenirs de sa Cochinchine na- adorables sites ! - L·e bruit des mâchoires. j - J'aime la Syrit, Flip ! C'est une 

vers elle. tale, de Ceylan et de Bakar. Un coude brusque les ramena dans une Et, amusée, Lolita regardait dans ces terre d'amour. J<; sens que nous y seron!' 
Il se dégagea doucement. j Sur la route passaient des haillons ro- forêt d'oliviers, où ;,in tapis de crocus mau- frêles réfectoires des milliers de vers à soie très heureux, dit Lolita d'une voix câlin' 
- Oui, quelques signatures à donnêr. ses et bleus, cheminaient, dandinés, de vcs mêlait son délicat parlum printanier dévorer avec une gloutonnerie effroyabl'e let grave. 

li 

Lolita ~tait si lasse qu'elle s'assoupit Dors, ma Loly l hauts bonnets couleur de ~iel. flottaient à l'arôme amer des arbres vén~rables ; les tendres feuilles des mOriers estropiés. 
presque contre l'épaule de son mari. Mais Et, l'ayant baisée au front, il sortit sur des pans de chemises occidentales, en - puis la route sortait du bois et courait Plus loin, ils croisaient des patriarches 
Héliogabal< qui miaulait à sa rencontre la pointe des pieds, la laissant sous la dossées par-dessus la bouffante culotte Ji- entre Je Liban et la Méditerranée. Sur la à turbans blancs, qui poussai'. nt prudcm-

III 

lls dînèrent à la popote des CédratiefS 
la sortit de sa torpear. Elle le caressait, protection du noir dieu de Baalbek et de banaise. rive au sable doré des moutons brou ... ment leurs ânes dans le fossé, des poulail-

1 t 
la popote la plus élégante de Beyroutl1· 

jouait avec lui, lui donnait à têter un doigt la légère camériste du Couvent-de la- Puis ce furent, à droite, des dunes co- taient entre des bouquets de lavandes sau- lers appendus aax flancs des mu es e t 

d 1 
réputée pour sa délicatesse culinaire e 

trempé dans du lait, et , finalement l'erh- ,Lune ... rail festonnant une mer indigo, craque - vages et d·es tamariniers ; sur les pentes menant grand tapage au passage e a . 
1
. son art de rttevo1r. 

porta à la grand< chambre blanche où le Elle était à peine éveillée qaand il re . Jées comme une porcelaine chinoise par rocheuses opposées, un troupeau de chê- voiture de feu, de beaux cava 1ers aux e 
1 

Aussi Lolita fut-elle éblouie par Je Ju~ 
vaste lit attendait anxieux sous la fris - vint du Grand-Sérail ; il trouva Hafif~ les trons noirs des pins tordas. A gauche, vres déchirait des manteaux d'anémones yeux arden ts qui caracolaient entre les ra- t 

des flears clans le grand hall central. e 
sonnante moustiquaire nuptiale. aidée de la propriétaire - elle habitait le au loin, les ctmes éblouissantes du Liban ; et broyait des thyms saavages qui em - chers, et tout au bout d'un promontoir, 

des guirlandes suspendues entre les eo • 
Ecartant les tulles, elle voulut s'y éten- rez-de-chaussée - occupée à Haler sur J, plus près, les contre-forts, portant sur des baumaient l'air. Des voiliers glissaient au s'avançant dans la mer blanche. une pe-

Ionn·.;..s qui en séparaient la salle des re ~ 
dre. mais Philippe. redoutant une sieste lit nuptial les robes et le linge de Lolita, pics escarpés d'altières bât;sses - cou - large ; un roseaii soupirait près d'une pe- tite ville, impalpabl~ comme une écume, 

• pas. 
indiscrète, la souleva dans ses bras et les les tournant, les palpant de tous cotés et vents ou colJ~ges - et soudain, au bor~ tite source ... que rosissait le soleil couchant. 
déposa, elle et son chaton noir, sur la discutant leur prix et l'eur affriolante lé-, de la route, suspendus comme deux échel- Il semblait à Lolita qu'elle n'avait· ja- - Ah ! dit Lolita, voilà comme je m'i-
chaise longue de son cabinet. gèreté. les d'argent sur deux collines jumelles, mais senti une aussi délicieuse langueur, rnaginais Beyrouth. 

- Dors, ma ch~rie ! Dors ! Tu as be- L'auto les emporta dans la direction deux calmes villages éventés de palmiers ... les ail"['.s mobiles de son petit nez pal pi - - C'est Saïda, l'antique Sidon c:t ce 
soin de repos. Je reviendra; te chercher à du sud par la rue de Saïda, toute grouil-1 Lolita j·eta un cri d'admiration : taent ; elle appuyait sa tête contre la poi- brave Coupant de Lame! t'aurait expli -
qaatre heures pour une promenade. Jante de populace : puis traversa un - 0 Flip ! quelle paix, qaelle poésie 1 trine de Philippe ' qu~ qu' Astarté, sa déesse favorite, y est 

Sahibi : C PRIMI 
Umumi Nesriyat MüdilrU 

M. ZEKI ALBALA 
- Déjà, Flip, tu me quittes ? mur - des faubourgs les plus pittoresque,; de je voudrais vivre là-haut ! - Ah 1 cela ne .ressemble pas à la rue née. i.tmbul 

mura-t-elle langoureusement, l'attirant Beyrouth, le quartier des cultes jacobi -1 - Ce ne sera pu tr~s commode, dit du Val-de·GrAce 1 - Oui, il m'a déjà parlé d'elle et d'A- > Jl"l'.I~. &b8lr. 01\l•t.a, St-Pkm !!""' 
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